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L'édito de Cathy 

Edito à tour de rôle par Virginie, Cathy ou Micka 

 

Bonjour, 

J'aimerais pouvoir vous annoncer que nous allons bientôt pouvoir nous retrouver 

dans les salles, mais c'est malheureusement toujours impossible...,  

Pour l'instant, nous réfléchissons à l'organisation des reprises progressives 

pour chaque catégorie et celle de l'Assemblée Générale...  plus d'informations 

très vite ! 

En attendant et pour rester en lien avec le basket, vous pouvez :  

- regarder les interviews d'arbitres haut garonnais diffusés par le CD31, 

dans le cadre des journées nationales de l'arbitrage (disponibles sure les 

réseaux), 

- visiter le musée virtuel  de la FFBB  

- voir /revoir Space Jam, Air Bud, Coach Carter ou The Last Dance, etc... 

Ce sont juste quelques idées "anti anxiété" si vous en avez aussi, n'hésitez pas à 

les partager ! 

Et puis Noël approche... 

Cette année, pas de fête au club : pour la première fois, je n'aurais pas le plaisir 

d'animer d'atelier déco, ni faire de selfie avec le Père Noël...  

Du coup, je vous propose de faire vos petites créations chez vous et nous 

envoyer des photos. Vous pouvez vous inspirer des petits photophores ou des 

boules en papier de ces dernières années : si vous avez oublié comment faire, il 

y a des tutos sur Internet. 

Allez,  je vous donne des idées avec des galets et des bouchons de liège (photos 

prises sur Internet). 

A vos pinceaux, ciseaux, pots de colles, paillettes, etc... Amusez-vous et 

envoyez-nous des photos !  

Prenez soin de vous, à bientôt, 

Cathy 

 

 

https://my.matterport.com/show/?m=NxHJKve8wY1&ts=1&wts=3


Les images de Cathy 
Pour faire suite à l'édito … 

 

   
 

 
 

 

 

 

Envoyez vos photos à astrobulle@astrobasketclub.fr 

 

mailto:astrobulle@astrobasketclub.fr


Le SWISH de Guillaume ! 
SWISH : South West Institute of Sneaker History. 

 

Épisode 11 : Independence Day. 

 

“Pour être considéré comme un champion, il faut gagner le championnat” avait lâché Jerry 

West, figure emblématique des Lakers et accessoirement symbole du logo NBA… Après 7 

années d’attente et de luttes sans merci, Michael Jordan avait fait taire toutes critiques en 

gagnant son 1er titre face au Lakers. C’était d’ailleurs la première finale NBA diffusée en 

France sur Canal+ et le début d’un extraordinaire engouement pour le basket US en Europe. 

C’est dans cette dynamique que Nike envoie des piliers de son écurie sur le vieux continent, 

tels que Charles Barkley, Scottie Pippen et David Robinson pour des tournées promotionnelles 

organisées conjointement par la NBA et la FIBA. Nous ne sommes plus qu’à quelques 

centimètres de mèche de l’explosion du basket mondial dont la future Dream Team de 92 va 

être le détonateur. 

 

Et s’il y en a bien 2 qui ont compris que les rouages de la mondialisation étaient en route, c’est 

bien Michael Jordan et Tinker Hatfield. Leur objectif : faire de Jordan une marque à part 

entière ayant la même notoriété que Nike. C’est ainsi que la AJ7 marque une rupture par 

rapport à ses prédécesseurs : exit le logo Nike, le Swoosh et même la bulle d’air visible, trop 

connotée. La chaussure ne doit plus faire aucune référence à Nike. Le département 

marketing de Nike a bien failli s’étouffer lors de cette annonce saugrenue mais après une 

lutte acharnée, Mike et Tinker ont eu le dernier mot ! Pour la première fois une paire de 

Jordan affichera uniquement le logo Jumpman.  

Voilà pourquoi la AJ7 est un modèle plus simple, plus épuré que les précédentes éditions. La 

chaussure est très similaire à la AJ6, en plus sobre. Le Heel Tab moulé laisse place à une 

lanière en tissu, le lacelock disparait, les renforts de cheville s’affinent. Une inscription “Air 

Jordan” sur la languette, un petit Jumpman sur le côté et un petit 23 dans un blason 

triangulaire à l'arrière. C’est tout!  

La nouvelle mouture est-elle pour autant 

vraiment plus simple? Ça serait mal connaître 

le designer. Tinker Hatfield va introduire le 

système Huarache qu’il a inauguré l’année 

d’avant sur la running éponyme.  

Il s’agit d’un chausson en Néoprène inspiré, 

des bottes de ski nautique, intégré dans la 

basket et qui vient épouser le pied. Ce 

système, qui a révolutionné la conception des 

chaussures dans le monde du running en 1991, 

apporte un avantage certain en matière de 

légèreté et de confort.  

 
Nike Huarache de 1991 

 

 



Après l’architecture, les avions et les voitures, Tinker va puiser son inspiration dans un... 

poster. C’est en rentrant chez lui, qu’il s’arrête devant un petit magasin de musique de 

Portland, attiré par un poster de musique afro pop. Tinker a la ferme intention de repartir 

avec ce poster mais le propriétaire du magasin, y étant attaché, refuse de le lui céder. Alors 

Hatfield se présente et lui confie qu’il est chargé de la conception de la prochaine Jordan, 

imparable! Il repartira donc avec le convoité poster contre 15$.  

 

Après avoir dessiné les 4 dernières paires de Jordan, Hatfield a décidé que le moment était 

venu de commencer à prendre des risques. Les AJ7 s’éloignent des combinaisons de couleurs 

traditionnelles des Bulls (rouge, noir, blanc) et introduit des coloris rares sur ses baskets : 

du violet, du bordeaux, du moutarde, du doré de l’argenté, du bleu canard, illuminent des 

formes géométriques inspirées de l’art tribal ouest africain qui décorent la semelle et la 

languette. 

 

 

 
 

La AJ7 « Charcoal » rebaptisée « Raptors » par les fans, rien à voir avec la franchise du 

même nom qui ne verra le jour que 3 ans après... 

 

Comme toujours, les souvenirs laissés par la paire sont autant liés au terrain qu’en dehors. La 

AJ7 « Bordeaux » est rendue célèbre par autre MJ : Michael Jackson. Le basketteur fait 

une apparition dans le clip de « Jam » ses AJ7 grises et noires aux pieds. Les mêmes avec 

lesquels il jouera son septième NBA All Star Game en 1992.  

 



 
MJ en mocassin face à MJ en AJ7 

« Bordeaux » 

 

 
La AJ7 « Bordeaux » qui comme son nom 

l’indique est ...grise et noire! 

 

La AJ7 « Hare » est rendue célèbre par le plus connu des lapins : Bugs Bunny. L’amateur de 

carotte prend la place de Mars Blackmon en tant qu’ambassadeur de la marque et apparaîtra 

même sur certains vêtements de la gamme Jordan. Comble du luxe, Bugs a même un modèle à 

son nom : la « Hare Jordan 7 » arborant les couleurs du rongeur (hare = lièvre en anglais). 

Une campagne marketing se voulant plus familiale et internationale voit le jour dont un spot 

de pub où les deux stars jouent ensemble au basket dans un mélange de prises de vue réelles 

et de cartoons. « This could be the beginning of a beautiful friendship » en conclut Bugs… 

quatre ans avant « Space Jam ».  

Pub à voir ici : https://m.youtube.com/watch?v=mNypPQs-1Gc 

 

 
AJ7 « Hare » et T-shirts « Hare Jordan » 

https://m.youtube.com/watch?v=mNypPQs-1Gc


 
Affiche publicitaire pour la AJ7 

 

Côté sportif on retiendra les AJ7 « Olympic », paire portée par MJ lors des matchs de 

l’équipe des USA pendant les Jeux Olympiques de Barcelone. Elles arborent le numéro 9 (son 

numéro de maillot au sein de la Dream Team) à l'arrière en lieu et place de son fétiche 23. 

Pour la petite histoire, après avoir remporté la médaille d’or sans l’ombre d’une difficulté, si 

MJ posa pour les photographes le drapeau américain sur l’épaule, ce n’est pas par patriotisme. 

C’est pour masquer le logo Reebok, fournisseur officiel des survêtements... 

 

 
MJ en plein vol Chicago-Barcelone à bord des AJ7 « Olympic » 

 



 
Le podium des JO de 92, que du beau monde! 

 

Enfin, la AJ7 « Charcoal » paire portée par MJ en fin de saison et notamment lors des 

playoffs qui mèneront les Bulls à leur deuxième titre NBA d’affilée. Et plus particulièrement 

lors du match surnommé le « Shrug Game » (match du haussement d’épaule). Lors du premier 

match de finale face aux Blazers, il bat le record de points inscrits dans une première mi-

temps d’une finale NBA. Dont 6 paniers à 3 points consécutifs. Au 6eme, il se tourne vers 

Magic Johnson à la table des commentateurs et le regarde en haussant les épaules, l’air de 

dire « j’y peux rien ». 

« Les 3-points étaient comme des lancers-francs » commentera Michael Jordan après le 

match. « Je ne sais pas ce qu’il s’est passé mais ils rentraient… Personne ne s’y attendait, 

mais j’ai saisi ma chance. Je me suis surpris moi-même d’être aussi chaud. » 

 
MJ lors du « Shrug Game » 

 

Le match est gagné 122-89 par les Bulls qui remporteront la finale en 6 matchs, rejoignant 

ainsi le club très fermé des équipes ayant décroché le titre deux années consécutives.  



La AJ7 a accompagné Jordan à travers l'année la plus décorée de sa carrière. Deuxième 

championnat NBA, médaille d'or olympique, deuxième titre MVP des finales NBA, sixième 

titre de meilleur marqueur de la ligue, et j’en oublie. Cela dit, bien que Jordan Brand ne 

devienne officiellement une filiale indépendante de Nike qu'en 1997, la AJ7 a été une étape 

importante pour prouver à Nike que la marque Jordan pouvait se tenir debout et réussir par 

ses propres moyens. 

 

Quelle direction va prendre le tandem MJ-Hatfield pour la prochaine paire de la marque 

fraîchement émancipée? 

Vous le saurez dans le prochain épisode de SWISH! 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Professeur R. Max, 

sneakerologue 

 
 

  



La page de Florian 
Shaquille O’Neal 

 

Cette semaine je voulais vous partager ma 

passion pour la NBA, et pour cela je vous 

présente aujourd’hui mon joueur préféré : 

Shaquille O’Neal. 

Voilà, pour ce qui ne le connaisse pas, une 

image pour que tout le monde voit quel 

type de personne c’est.  
 

Shaq, ou The Diesel, est né en 1972 dans le New Jersey. Dans son prime (meilleures saisons) 

Shaq pesait 147 kg et mesurait 2m16. Il évoluait au poste de pivot et a été un des joueurs les 

plus lourds de tous les temps. Certaines règles ont du être changées pour lui !  

 

En 1992 il est choisi  avec le premier choix de draft par le Magic d’Orlando, il va très vite 

dominer sur les parquets et sera même élu "rookie de l’année" l’année suivant sa draft. Avec 

l’aide de Hardaway il amène le Magic en finale NBA en 1995, il échoue tout de même à aller 

jusqu’au bout et n’arrivera pas à remporter le titre avec Orlando. L’année suivante, en 1996 

Shaq signe avec les Lakers de Los Angeles avec lesquels il va signer un three-peat (trois 

titres d’affilé) de 2000 à 2002. Il remporte évidemment 3 titres de MVP des finales. A la fin 

de la saison 2003-2004 les tensions avec Kobe sont à son maximum ce qui oblige les Lakers de 

séparer les 2 joueurs et envoient Shaq à Miami pour jouer aux côtés d’un jeune, Dwyane 

Wade. Après une saison sans grande victoire Shaq retourne au sommet grâce à cet ailier 

explosif qui veut faire ses preuves dans la grande ligue. En 2006 le Heat est donc sacré 

champion et Wade est MVP des Finales.  

Shaq est ensuite échangé en plein milieu de 

saison au Suns de Phoenix puis en 2009 

échangé à Cleveland avec un certain Lebron 

James et enfin une année avant sa retraite il 

jouera avec les Celtics de Boston.  

Cette année là nous aura donnée une des 

photos les plus drôle du Big Cactus et Kobe. 

Bryant à l’air de regarder Shaq en lui disant 

«  Regarde ce que tu es devenu, tu rejoins 

nos pire ennemis maintenant ? ». A préciser 

que la photo a été prise après un « and-one » 

du Mamba sur le Shaq. 
 

 

Vous pensez que c’est  ici où s’arrête l’histoire du Shaq et de la grande ligue ? Bien sûr que 

non après sa retraite en tant que joueur il est maintenant analyste sur le plateau d’ESPN une 



chaîne de sport américaine en plus d’autres activités comme être un DJ. Il a même sa petite 

émission appelé Shaq’tin a-fool qui fait un résumé des « fails » en NBA de la semaine. 

 

Quelques dates et faits marquants de la carrière du Shaq : 

- Il a cassé plus de paniers (2) qu’il n’a marqué de 3- points (1) pendant toute sa carrière. 

Cela a d’ailleurs obligé la NBA à revoir son système de suspension de paniers 

- Si on met bout-à-bout les couleurs des équipes pour lesquels il a joué ça fat un… arc-

en-ciel  

 
- Il a gagné le titre de MVP en 2000 

- Shareef O’Neal, un de ses 6 enfants joue à l’université de LSU est à un futur très 

prometteur chez les professionnels 

- Si on combine ses records en matchs en carrière cela donnerait : 61 points, 28 

rebonds, 10 passes décisives, 5 interceptions et 15 contres 

- Dans ses débuts la NBA avait interdit la défense en zone car elle avait peur que cela 

ralentisse le jeu et donne trop d’avantage à la défense. Mais lors de la deuxième 

victoire consécutive des Lakers en tant que champion, la NBA a décidé qu'il fallait 

ralentir le colosse et a réintroduit la défense de zone. Cela a permis aux équipes de 

s’adapter et à faire des prises à deux le plus souvent possible sur Shaq 

- Il y a tellement de chose à dire sur le Big Shaq c’est un personnage drôle et complet, 

toujours là pour faire le fou ou calmer la tension avec une bonne blague ou quelques pas 

de danse, bref le Shaq c’est une carrière légendaire par un joueur légendaire. Mais 

c’est aussi un cœur d’ange dans un corps de monstre physique dominant et fantastique 

Et c’est fini, à la semaine prochaine       

Check du coude, Flo 

 



Le quizz de l'Astro 
Anthony vous propose sa 3ème série de 

questions du grand QUIZZ de l'Astro. 

Qui sortira vainqueur de ce grand 

challenge ? 
 

Cliquez ici ou sur l'image ci-dessus pour continuer l'aventure … 

 

Vu ici et là   
 

Ayant "malheureusement" 

un peu plus de temps pour 

moi ces temps-ci, j'ai pu 

découvrir sur Internet 

plusieurs articles, plus ou 

moins agressifs, plus ou 

moins objectifs, sur la 

situation actuelle. J'en ai 

sélectionné deux qui ne 

parlent pas que du basket 

en particulier mais du 

sport en général, et en 

bonus, pour commencer, 

voici ci-contre ma petite 

image "polémique" de la 

semaine … 

 

Mickael 

 

 

https://docs.google.com/forms/d/e/1FAIpQLScLpI_Chy486E4md9U_ebgyXP1re0m3S0gXcUlOLqE3OiZ5Gg/viewform
https://docs.google.com/forms/d/e/1FAIpQLScLpI_Chy486E4md9U_ebgyXP1re0m3S0gXcUlOLqE3OiZ5Gg/viewform


Lu sur la page Facebook "Seul le sport peut cela" : 

 

Aux parents, qui consacrent tant au sport de leurs enfants 

Un ami me demande : Pourquoi dépenser autant d’argent et de temps pour que 

ton enfant s’entraîne au tennis, au karaté, à la natation, au vélo, au football, au 

basket ou un autre sport ? 

Je lui réponds : Eh bien, j’ai une confession à te faire, je ne paie pas pour que 

mon enfant s’entraîne et joue. Tu sais ce que je paye ? 

- Je paie pour que mon enfant apprenne à être discipliné. 

- Je paie pour que mon enfant apprenne à prendre soin de son corps et de son 

esprit. 

- Je paie pour que mon enfant apprenne à travailler avec les autres et soit un 

bon compagnon d’équipe. 

- Je paie pour que mon enfant apprenne à faire face à la déception quand il 

n’obtient pas ce qu’il attendait et qu’il sache qu’il faut travailler plus dur. 

- Je paie pour que mon enfant apprenne à atteindre ses objectifs. 

- Je paie pour que mon enfant comprenne qu’il faudra des heures et des heures 

de travail dur et de formation pour gagner un championnat, et que le succès 

n’arrive pas du jour au lendemain. 

- Je paie pour que mon enfant ait l’occasion de construire des amitiés qui 

dureront parfois toute la vie. 

- Je paie pour que mon enfant soit sur le terrain de jeu et pas devant la télé. 

- Je paie pour que mon enfant revienne si fatigué qu’il souhaite juste se reposer 

et n’ait pas le temps de penser à faire de mauvaises choses. 

- Je paie pour tous les enseignements que ce beau sport lui donne : 

Responsabilité, Humilité, Respect, Dépassement de soi, Amitié, Esprit d’équipe, 

etc. 

Je pourrais poursuivre, mais en résumé : je ne paie pas pour les pratiques. Je 

paie pour les opportunités qu’offre le sport à mon enfant de développer des 

attributs et des compétences qui lui seront très utiles tout au long de la vie et 

lui donneront l’occasion d’apprécier encore plus cette vie. 

D’après ce que j’ai vu jusqu’aujourd’hui, je pense que c’est mon meilleur 

investissement.  

 

https://www.facebook.com/Seul-le-SPORT-peut-cel%C3%A0-379635502649452/


Lu sur le site Internet lequipe.fr :  

 

Du Mépris du sport en France 
Pierre Adrian est écrivain. Voici sa chronique parue samedi 21 novembre dans le « Magazine 

L'Équipe » 

La considération pour le sport en France... Elle ressemble à la manière dont on dévisage le 

professeur d'EPS quand il débarque en salle des profs. On le regarde avec sympathie. Il est 

costaud, plutôt sympa. Il défoule les élèves. Il les sort un peu, même si ce n'est jamais drôle 

de les récupérer claqués après leur exercice hebdomadaire. Bref, on aime bien le prof d'EPS 

mais au fond, dans sa veste de jogging, il est un peu pathétique. Sa discipline passe après 

toutes les autres. Il peut sauter le conseil de classe pour regarder sa Ligue 2, il n'a pas voix 

au chapitre.  

Après avoir abandonné ses Championnats au printemps, le sport professionnel continue. Une 

évidence économique qui est un paravent dressé devant le sport amateur, qu'on le pratique 

seul ou en association. Voilà la France de la sueur coupée en deux : ceux dont le sport est un 

métier peuvent pratiquer. Ceux pour lesquels il est une hygiène de vie, un lien social, en sont 

interdits. En clair, on guette les planches de surf sur le littoral et on retire à des jeunes, qui 

se préparaient depuis de longs mois, le droit de participer à des compétitions sans risque. « 

Pour votre santé, bougez plus », dit le slogan. « On encourage l'activité physique et sportive 

», dit la ministre. « La Concorde transformée en piste d'athlétisme géante ! », se félicite le 

flyer d'une campagne hors de prix. 

Cette société n'est pas à une contradiction près. Pire, son discours est devenu 

schizophrénique. « La vie est plus importante que tout, a dit le ministre de l'Intérieur, et la 

vie, c'est de lutter contre le coronavirus. » Cette lutte pour la vie empêche précisément les 

gens de vivre. Dans Le Télégramme, un médecin généraliste réagissait à l'interdiction en 

vigueur des sports nautiques : « L'accès à l'océan est un droit inaliénable. La privation 

actuelle est totalement abusive. Nous savons que la baignade a des effets antidépresseurs. 

Elle atténue les douleurs et soulage les troubles post-traumatiques. (...) Depuis plusieurs 

semaines, je constate que la détresse explose. Les dommages collatéraux des mesures 

coercitives sont en passe de devenir pires que la pandémie elle-même. » Je le sais bien 

puisque le cyclisme m'a sauvé, et que les heures de selle ont un jour remplacé les ordonnances 

de Lexomil. 

Alors quelle société voulons-nous ? Des jeunes gavés aux tranquillisants, des couples qui ne se 

parlent plus, des enfants en surpoids ? Dans l'immédiat, il faut soutenir l'initiative de 45 

députés qui réclament l'abolissement de la mesure 1 heure-1 km et la réouverture des 

complexes sportifs aux associations. Plus tard, une fois consommée cette vie de dérogation, 

d'attestation et de verbalisation, il faudra songer à la place du sport dans notre pays. Il 

mérite plus qu'un sous ministère fantoche et des sardinades géantes pour les Jeux 

Olympiques. On ne stoppe aucune maladie en barricadant les hommes. Pire, on en féconde 

d'autres. 

https://www.lequipe.fr/Tous-sports/Actualites/Du-mepris-du-sport-en-france/1197037?fbclid=IwAR1__nKj-ULObERytni21k5AgvOn_xMkSPvDn5btgvv8TxlY1PJjgtsw10o


Et merci à nos partenaires 

 
 

Venez rejoindre nos généreux bienfaiteurs en demandant 

notre dossier partenariat à contact@astrobasketclub.fr 

 

 

 

Retrouvez toutes les infos sur notre site Internet et 

suivez-nous sur Facebook 

 
 

mailto:contact@astrobasketclub.fr
http://www.astrobasketclub.fr/
https://www.facebook.com/astrobasketclub/

